Méthode d’intervention en travail social

La méthode d’intervention en travail social détermine les conditions dans lesquelles les travailleurs sociaux exercent leurs actions.

Le terme « intervention » se rapproche de l’action menée auprès de l’usager.

Le terme « intervenir » signifie prendre part volontairement, se rendre médiateur.

Le terme intervention est plus fort que le verbe d’action intervenir.

Les méthodes d’intervention sont considérées sous trois aspects : 

· intervention individuelle

· intervention auprès de groupe, collectif

· intervention communautaire

· L’intervention individuelle

Elle est l’intervention typique du travailleur social qui représente l’image du travailleur social à son bureau qui reçoit une personne pour l’aider à résoudre ses difficultés. C’est aussi la représentation du travailleur social qui visite l’usager à son domicile.

La personne peut être appelé « le client » (très utilisé par les AS), les « usagers » (CESF), les « jeunes » (Educ). Le terme général est la « personne ».
· Les caractéristiques : analyse de la situation personnelle du public. 

Cette analyse permet de rechercher par différents outils (entretien, enquête, analyse de dossiers…) les données qui permettent de mieux comprendre la situation de l’individu sur divers plans : économique, sociologique, familiale, psychologique, culturel, juridique (technique)…

Les personnes reçues peuvent être demandeuses suite à leur situation individuelle, ou sinon orientées, signalées, repérées, sollicitées par les travailleurs sociaux.

Si ces personnes sont en contact avec un travailleur social, c’est qu’ils n’ont pas pu réussir seules à résoudre leur problème.

L’individu est en situation de dépendance « on a besoin de… »

· Concepts clés de l’intervention individuelle : 

assister, soutenir, accompagner

Assister : porter secours à …, aider de façon nécessaire, on amène à une réponse immédiate.

Le soutien est dans la démarche d’empêcher de tomber, c’est une aide ponctuelle, spontanée. 

On parle de personnes en grande difficulté qui sont souvent considérées comme passives, difficilement impliquées à la recherche de solutions. Le travailleur social est en situation de secours face à une situation de crise, où il utilise ses outils et ses compétences pour aider la personne qui n’est plus en mesure de répondre à son problème elle-même.

Tous les dispositifs d’assistanat sont de plus en plus abandonnés par les travailleurs sociaux et les politiques. Les interventions individuelles sont plutôt à viser d’accompagnement social.

Accompagner : c’est aller avec la personne pour améliorer son problème. L’usager et le travailleur social font le chemin ensemble, font la résolution de la situation ensemble. L’usager doit être à l’initiative de ce changement et le travailleur social va suivre. Le public doit être capable de résoudre ses difficultés.

Ex : RMI accompagnement social

· Buts : 

- médiateur entre une institution et un public

- information

- instruire un dossier, analyser une situation

- orienter

Mener des entretiens d’aide (psychologique, matériel, financière…) et de conseils.

Evaluer les risques qui peuvent compromettre et engendrer le déséquilibre de la situation.

Mettre en place des accès aux droits, de faire valoir les droits des personnes.

· Phases :

( Diagnostic : permet de comprendre au regard des différentes caractéristiques (ci-dessus), pour avoir une vision complète si possible de la situation du public. Cette étape de compréhension et d’analyse est souvent perturbée par les propres valeurs, certitudes, mode de fonctionnement, peurs du travailleur social.

« J’écoute l’autre mais qui je suis face à l’autre… »

A partir de la compréhension, on arrive au diagnostic (c’est l’action de rapprocher les différents éléments repérés, c’est un résultat).

Le diagnostic est toujours délicat et on va toujours essayer de le partager avec quelqu’un (travail en équipe, réunion de synthèse, de supervision…)

Démarche d’action avec la personne : traitement de la situation, engagement, proposition du diagnostic, des objectifs. On évalue avec l’usager l’action proposée, on demande alors l’adhésion de la personne. On organise avec elle les étapes, on détermine les rôles. Il faut installer une relation professionnelle et non pas personnelle (exprimer la situation), mettre des barrières, partages avec les autres…

( Phase intermédiaire final : phase d’évaluation et de fin d’action

· L’intervention du travailleur social au niveau d’un groupe, collectif

Aider les individus d’un groupe à résoudre leur difficultés par le biais du collectif (du groupe), en s’appuyant sur les effets dynamiques du groupe, comme un moyen d’action.

On va essayer d’établir ou d’utiliser les relations déjà existantes entre les personnes.

Le groupe est porteur d’inter-relation utile à l’évaluation de la situation. Il est utilisé de manière traditionnel par les CESF, les autres travailleurs sociaux étaient plutôt sur de l’intervention individuelle, mais maintenant de plus en plus collectif.

· Le but :

Il s’agit de proposer au différent individu qui ont des difficultés à résoudre, de les exprimer à l’intérieur d’un collectif. En aucun cas, le groupe ne sera imposé à la personne.

Il faut permettre au groupe d’être acteur, d’être ensemble, d’accepter de participer à la résolution du problème de l’autre.

· Quand on l’utilise ? :

- pour modifier, corriger un comportement, une situation, une difficulté, dans l’action sociale curative.

Ex : groupe sur le surendettement, le budget

- l’action sociale préventive, éducative

- action d’accompagnement social peut aussi se mener en groupe, pour briser la solitude, de développer le relationnel, l’entraide, la création d’un lien, l’insertion sociale.

- action sociale bien précise, intermédiaire entre l’intervention de groupe et l’intervention communautaire. Laisser la responsabilité au groupe.

· Compétences du travailleur social :

Faire une diagnostic, être compétent dans la gestion du groupe (être dynamique), savoir identifier les différents enjeux d’une situation complexe, être organiser, être méthodique, structurer.

· Difficultés :

Ne pas être capable de maîtriser la situation, de laisser plus de place aux uns qu’aux autres, être comprise par tous, le groupe ralentit souvent l’attente collective, toute les personnes n’ont pas forcement envie d’adhérer au groupe.

· L’intervention communautaire

S’appuie sur les groupes considérés comme des « communautés » caractère de ce qui est commun, comporte des similitudes, ce qui donne une identité.

Ex : communauté tsigane, juive, ursuline…


Ensemble de citoyens qui sont réunis autour d’un certain nombre de but commun, de caractéristiques, de valeurs communes. Personnes soumises à une religion, à des pratiques religieuses communes. Au niveau social, référence aux anglais avec communauté/secteur géographique.


( Identifier un lien fort entre les personnes qu’ils partagent et qui les unissent : pour le travail social.


( Personnes doivent participer à l’intervention, qu’elles soient actrices, coresponsable de l’action. Le public définissent eux-mêmes les réponses des questions qu’ils se posent. 

Le travailleur social reste le catalyseur de l’action. Sa fonction est de permettre à chacun d’intervenir et de trouver sa place dans l’action. Trouver les moyens pour avancer, pour les changements. Son but sera de rendre les personnes capables d’agir seules. Tout changement qui n’est pas choisi, où on est engagé n’est pas valable.
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· Compétences du travailleur social :

· Voir celles du travail de groupe

· Travailler cette distance professionnelle, capable de modestie, faire la différence entre les moments où il faut pousser les gens et le moment où il faut prendre du recul.

· Etre patient pour que les gens soient prêts à agir.

· Interaction entre les 3 méthodes :

Interdépendance : ( Quelle situation ?


( Quel moment ?


( Pour qu’elle raison ?

Ex : « Surconsommation d’énergie, impayé ? » Problème /budget

Suivi individuel : - différents besoin, originale


 - demande de la famille


 - réponses adaptées individualisées

Suivi en groupe : - besoins communs/problème


 - réponses théoriques, sont semblables / économie, temps


 - acceptation / volonté de travailler en groupe


 - utiliser la dynamique de groupe pour faire avancer le groupe


 - faire prendre conscience qu’ils ne sont pas seuls


 - sortir de l’isolement

Suivi communautaire : lien/quartier

Différents types et modes d’intervention :

· Interventions directes :
· Objectifs : 

· clarifier une situation / soutenir une personne (permanence individuelle, suivi, passation de questionnaire, entretien individuel, accompagnement, réunion, suivie AEB, Visite à domicile*)

· informer et éduquer (atelier, réunion, campagne d’information, expo, permanence, session d’information, débat, entretien)

· persuader, influencer (colloque, campagne, réunion**, débat, VAD, conseils)

· contrôler, exercer une autorité (réunion, gestion de planning, VAD, entretien, communication écrite)

· mettre en relation (atelier, réunion, débat, entretien téléphonique, communication interservice, conférence, expo, campagne d’information, accompagnement, visite)

· structurer une relation avec l’usager (entretien individuel, VAD, accompagnement, suivi, entretien téléphonique, permanence)

* VAD : personne s’exprime mieux, mise en confiance, sécurité, se rendre compte réellement de la situation, de ce qui est vécu, ne dise pas la même chose au bureau et à domicile.

**Réunion : fonction d’organisation, donner des indications pour organiser, vérification et de contrôle.

· Interventions indirectes :
· Objectifs : 

· organiser (réunion, entretien, passation de questionnaire, travaille en partenariat)

· se documenter (stage formation, expo, campagne)

· programmer, planifier (téléphone, réunion, planning, régulation d’équipe, répartition des rôles)

· collaborer avec les autres partenaires (réunion, consultation des partenaires, communication écrite, débat, visite, entretien, communication informelle : pas organiser)

En tant que travail social, plus on divertira nos modes d’interventions, plus on aura des moyens d’impact efficace.

Le travail social est le métier de création, pour chasser la monotonie, la lassitude, apporte du dynamisme dans une situation difficile.
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